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fran^aises ainsi que de deux hybrides de Salix d'Alsace. II

fait au siijet de ces plaiites la communication ci-apres :

Sur quelques Scrofulariacees du Sud-Est

de ia France et sur deux Salicacees d'Alsace;

PAR M. G. ROUY.

J'ai reQu recemment de notre confrere, M. Alphonse Falre,

une seriedes plus interessantesdeP^diculaires recoltee dans les

Hautes-Alpes et la Savoie, serie que j'ai J'honneur de mettre

sous les veux des mernbresde la Societe.

Bien rju'actuellement etabli a Oran, M. Alphonse Faure a ete

longtemps fixe dans les Hautes-Alpes ou il a entrepris, avecune

methode digne d'eloges, des recherches suivies sur la ilore de

ce departement et des localites savoisiennes avoisinantes. De
plus, le temps des vacances est encore consacre par lui a des

excursions botaniques dont les resultats ra'ont fourni, avcc son

aimable collaboration, partie des donnees que je vais exposcr

brievement ici d'apres lesplantes memes presentees.

1*" —Le Pedicularis cenisia Gaud. {P. gyroflexa G. et G. et

auct. Gall, plur., non Vill.!) se montre tres rarement avec des

corolles blanches; M. Faure Ta ainsirecueilli au Lautaret, sous

Mendette (= s.-var. albi/Iora^oi)^).

2"* —Pedicularis cenisia XBarrelieri Rouy, Flore de France,

XI, p. i20, —Voici 4 parts de cette formation hydride recoltecs

par M. Alphonse Faure, avec les parents, le 22 juillet 1908,

dans le vallon des Lauzettes et aussi au Galibier, aux

Entonnoirs et sous Mendette; c'est-a-dire dans les Hautes-Alpes

et la Savoic. Get hybride se distingue duxP. Roiujana Wolf,

qui est un P. cenisia Xtiiberosa, par les caracteres que j'ai

indiques loco citato. —Reste le nom a attribuer a cette Pedicu-

culaire :

La diagnose donnee par Steimnger de sonx/*- delphinata

se rapporte tout a fait a notre plante, notamment en ce qui

concerne la faible puLescence ou la glabreite des feullles et la

longueur du bee (environ 3 mm. de long), mais cet auteur

indique son hybride comme 6tant un P. gyroflexa Vill.X
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Barrelieri Reichb. Le Pedicularis cenisia a bien ete signale, par

Keighenbach et par Cariot et Salnt-Lageu, au mont Granier pres

Chanibery, seule localite donnee par Steimnger pour son

XP' delphinata^ mais cette indication a ete contestee par

M. CiiABERT qui declare qu'on ne trouve au mont Granier, tout

au moins actuellement, que le P. gyroflexa Vill. —Dans ces

conditions, comme je Tai explique deja, la diagnose du

x;P. delphinala, donnant la description d'une formation liybride

precisee par Steimnger mais ne pouvant presenter les caracteres

de ladite diagnose, ne saurait plus etre attribuee exactement ni

au P. cenisiay<i Barrelieri, ni encore moins au P. gyroflexa

Vill. x; Barrelieri; et il convient, pour eviler ramhigmte qui se

produirait fatalement, d'etablir deux binomes nouveaux bien

definis :

1*" —XP. camberiensis Rouy=P, rjyroflexa ^\\\.>C Barre-

lieri Reichb.; P. delphinata Steing. {quod pertinet ad parentes

firmatos),

2" —XP. Blanci Rouy et Faure = P. cenisia Gaud. xBarre-
lieri Reichb. ; P. delphinata Steing. {quodattinet ad diagnoseml);

Rouy, Flore de France, XI, p. 120.

C'est done lex P. camberiensis qu'a trouve M. Chabert et le

XP- Blanci que vient dedecouvrir M. Alphonse Faure.

Notons, a cette occasion, que tons les hybrides ayant le

P. gyroflexa Vill. ! [Hist. pi. Dauph., t. IX!) commeparent ont,

parlameme, I'exfremite de lalevre superieure de lacoroUe bien

particuliere : conique et ouverte, acuminee, plus allongee que

dans le P. gyroflexa^ mais a bee large ne depassant pas

0,5-1,5 mm., jamais a bee lineaire d*environ 3 mm. de long

ainsi que Tindique Steininger pour sonxP. delphinata.

LexP. Blanci se presente sous deux varietes differentes :

a. pseudo-Barrelieri Nob.; P, cenisia <i Barrelieri Nob.

J

Grappe spiciforme allongee; fleurs relativement petites; calices

pubescents; coroUes blanches, a peine teintees de rouge^tre.

pseudo-cenisia Nob.; P. cenisia^ Barrelieri Nob.

Grappe spiciforme plus courle et plus dense; fleurs plus

grandes; calices a div. plus decoupees, et parsemes de poils

plus longs et plus nombreux; corolles rouges.

Get hybride est dedie a M. Blanc, horticulteur a Gap, un des
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compagnons d'excursions de Baptiste Blanc et des freres Blulk,

qui lui meme recherche et cultive avec grand soin les plantes

alpines de toutcs altitudes en conservant ainsi, pour Tetude, les

formes dignes d'attention.

3" —Le P- Barrelieri Reichb. n'etait pas indique dans les

Ilautes-Alpcs; c'est a M. Faure qu'est due laconstatation d'une

seconde localite dauphinoise, en dehors de celle de la Saletle au

mont Gargas.

4** —XP. Vulpii Solms-Laub. {P. incaDtata race P. helvetica

Xitiiberosa Yulp. ; Rouy, FL de France, XI, p. 119). —Localite

nouvelle : Savoie ; les Entonnoirs, vallon des Lauzeltes,

22juillet 1908 [A. Faure).

5*" —XP- Rouyana Wolf (P. cenisiaXtuberosa). —Get

hybride, d'apres les observations de M. Faure, qui la decouvert

dans les Ilautes-Alpes aux localites citees dans la Flore de

France (XI, p. 120), se presente, sans autres variations dans

ses caracteres principaux, avec des grappes plus ou moins den-

sement velues ou memeglabrescentes ou presque glabres, selon

rinfluence des parents.

C" —XP. Penzigii Steing-., Moiiogr., p. 35; Rouy, FL de

France, XI, p. 120 {P. gtjroflexaXtuherosa Penzig, P. gyro-

flexa'> tuherosa Rouy). —Get hybride, decouvert recemment

en France a deux localites, difTere ^uxP. Verloli Arv.-Touv.

{P. oyroflexa<^tuherosa Rouy, /. c, p. 119) par : Port plus sem-

blable a ceiui du P. gyroflexa Vill.!; epi ovoide, plus dense et

moins allonge; feuilles plus velues, a pourtour plus large; fleurs

plus grandes, d'un rose pile ou jaunatre, a casque conique, plus

ou moins longuement acumine.

Hab. —Hautes-AIpes : col de la Gardelte pr&s Chorges, avec

les parents {A. /^fti^re) ; Alpes-Maritimes : le mont Longon,

massif du Mounier, entre les parents {G. Vidal).

Obs. —Les plantes de ces deux localites avaient etc prises

pour lexP. Verloti \.-T.; il resulte de notre determination

que ce dernier est localise, jusqu'a present, en France, au mont

Seneppe pres la Mure {here).
4

II reste maintenant, pour en finir avec le genre Pedicularis,
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a faire connaitre deux combinaisons hybrides nouvelles dues

aux patientes recherches de M. A. Falre :

I. —X Pedicularis Gillotana Rouy et Faure ; P. cenisia

Xgyrofi 11

nioins velu; fleurs grandes; calices a lobes +
+

ment conique, acuminee, brievement rostree.

a. pseudO' cenisia Nob, ; P. cenisia > gyroflexa. —Calice

lobes incises; bee de la corolle etroitement conique, plutot

allonge (environ 1,5-1 mm. de long).

. pseudo-gyroflexa Nob. ; P. cenisia < gijroflexa.

Calices a lobes foliaces, subpinnatifides; bee de la corolle large-

ment conique, plutot court (3/4-1 mm. de long), plus ouverl

que dans a.

Hab. —Hautes-Alpes : col de la Gardette pres Ghorges

{A. Faure)', Mon6tier-les-Bains, au quartier du Reboisement

{A. Faure).

Nous dedions cet hybride a M. le D"" Gillot, president de la

Societe d'Histoire naturelle d'Autun, dont les remarques sur

les Pediculaires recoltees par M. Faure ont ete empreintes de

sagacite.

11. —XP. alpicola Rouy et Faure; P. BarrelieriXtiibe'

rosa Nob. —Port du P. Barrelieri^ a epi allonge, nettement

interrompu a la base; bractees moyennes et superieures a

lobes incises-dentes; calice campanule, assez grand, a lobes +
dentes, assez semblable a celui du P. tuberosa.

Hab. —Hautes-Alpes : le Lautaret, sous Mendette, entre les

parents [A. Faure et Blanc).
I

s

M
le botaniste savoisien bien connu, j'ai trouve sous le nom de

Linaria vulgaris forma major deux exemplaires d'une curieuse

Linaire tres distincte, que le regrette Petitmengin avail indiquee

{in Bull, Acad. int. Geogr. bot, session de Savoie, en 1907)

sous le nom errone de L. italica. Je dedie cette Linaire a

M. Peukier de la Bathie, en la considerant comme sous-espece

II du L. vulgaris L. —Voici sa diagnose differentielle :
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Linaria Perrieri Rouy.

Plante i pubcrulentc et glanduleuse super ieurement. —Differe du type
L. vulgaris par : Tiyc plus robuste, raide, elunccc; feuilles plus largos;
fleiirs plus grandes, en epi court et dense; eperon arqu6. —Les capsules sont
ovoides commedans le type.

Had. —Savoie : Les Brinzes pres le Val-d'Is6re, altitude

1,800 m. {E. Perrier); Saint-Martin de Belleville {E. Per-
rier); environ de Tignes {Petltmencjln, sub. nom. L. itallciB).

Cette Linaire se separe aussi bien du L. italica Trev.
,

pour
moi autre sous-espece du L. vulgaris, par : Tige bien plus

robuste; axe de V inflorescence el pedicelles glanduleux; feuilles

larges; corollc presque S fois plus grande, a g"orge moins
resserree; eperon arque.

J'ai regu aussi de MM. Issler, de Golmar, et Emile Mantz, de

Mulhouse, deux Salix hyb rides nouveaux pour I'Alsace, le

second memetout a fait inedit, le premier ayant ete decrit, mais

non nomme, par M. von Seemen, d'apres un exemplaire d'AlIe-

magne existant dans Fherbier de Wimmer; je dedie ces 2 Saules

a MM. Mantz et Issler.

XS. Issleri Rouy; S. auritaX^hastata Wimm. in herb. sec.
^

von Seemen ap. Aschers. et Graebn., Synopsis Milteleurop.

Flora, lief. 66-67, p. 253 ; et Issler in litt.

Arbrisseau a port de S. hastata. Bols fortement strie sous Vicorce.

Rameaux la plupart etales-divariqui's, subanguleux- Feuilles assez petites,

oblongnes ou elliptiques-lanceolees, onduldes^ denticuUes^ glabrescentes en

dessoiiset a nervures tres saillantes, m^mereticuUeSy glabres en dessiis^ poi-

lues-tomenteuses dans leur jeunesse puis promptement glabrescentes i raros

polls epars en dessous, a la fin tout a fait glabres sur les 2 pages, termin^cs

au sommet par une pointe recourbde. Stipules grandes, demi-cord*^es, glabres.

Nous n'avons pas vu la plante fructifiee, mais d'apres les caracteros

donnes par M. vox Seemen, L c, le S. Issleri se distingue de Thybride

parallele x S. Boutignyana E.-G. Camus, Monogr., p. 336 (= S. cinerea x has-

lata Bout.) par les chatons plus petits, gr^les et le style court.

Hab. —Get hybride, forcement rarissime car les parents ne

eroissent que tres exceptionneliement a une m^me altitude, a

ete constate jadis a une localite d'AUemagne; il a ete decou-

vert au Kastelberg (Alsace), par M. Issler, le 6 septembre 1909.

xS. Mantzii Rouy; S. incanaXnigricans Mantz in herb'

Rouy.
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Arbre peu 61ev6 (1-3 m.), a rameaux ascendants, d'abord pubescents

puis glabrescents ou glabres, brunatres. Bourgeons glabres. Feuilles ellip-

tiques-lanc6ol6es, attenuees aux deux extremites, acutiuscules ou subob-

tuses, abords plans ou assez fortement revolutes, lachement dentes-glan-

duleux, entieis vers le haul, a page superieure pubescente, devenant

glabre ou glabrescenle, a page inf6rieure fortement tomenteuse-crepue et

a- nervure mediane jaunatre, saillante, les nervures laterales bien moins

visibles. Petiole court. Chatons presque contemporains des feuilles; les

males inconnus jusqu'alors; les fernelles brievement pedoncules, allonges,

cylindriques, la'xiflores vers la maturite, a ecailles obovales, fauves, sub-

concolores, a peine plus foncees au sommet, peu velues mais longuement

ciliees dans teur partie superieure, 1-2 fois plus longues que le pedicelle

3-4 fois plus long que le neclaire. Capsules allongees, etroitement ovoides-

coniques, velues mais plus fortement vers le haut. Style court, stigmates

purpurins, oblongs, bifides. 5- —Mai.

Hab. —Alsace : graviers aux bords du canal pres Rosenau,

avee les parents {E. Mantz, 8 mai 1908).

II me reste a donner, conformement aux usages actuels du

Bulletin, les diagnoses differentielles latines des plantes inedites

signalees dans eel article.

X Pedicularis Blanci Rouy et Faure.

a. pseudo-Barrelieri Nob. —Racemus spiciformis elongatus; flores

relative minores; calyces pubescentes; corollae albaj, vix rubescentes.

p. pseudo-Cenisia. Nob. —Racemus brevlor, densior; flores magni;

calyces partitionibus subincisis el pilis longioribus; corollai rubra?.
w

X Pedicularis Gillotana Rouy et Faure; P. cenisia GdLnd.xgyro-

flexa Vill. —P. gyroftexae habitus, sed minus villosa; flores magni ; calyx

lobis plus minusve longe incisis; corollae rostrum plus minusve conicuna.
. __ _ ___--•

a. pseudo-cenisia. Nob ;P. cenisia < gyroflexa. —Calyx lobis incisis;

Gorolla) rostrum anguste conicum subelongatum (1,5 mm. fere longum).

p. pseudo-gyroflexa Nob.; P. cenisia < gyroflexa. —Calyx lobis

foliaceis subpinnatifidis; corollae rostrum brevius conicum (3/4-1 mm
longum).

X Pedicularis alpicola Rouy et Faure; P. Bar relieri fieichh. X
tuberosa L. —P. Barrelieri habitus; spica elongata basi distincte inter-

rupta; bractese media) superioresque partitionibus inciso-dentatis; calyx

major, campanulatus, lobis plus riiinusve dentatis, P tuberose ejus

affinis.

Linaria Perrieri Rouy. —Herba superne plus minusve puberula et

glandulosa. —A specie L. vulgari differt : Caulis robustior, rigidus, vir-

gatus; folia latioia; flores majores in spicam brevem densamque dispo-

siti; calcar arcuatum. —A subspecie alterd L. Italicd etiam differt : Caulis

sensim crassior, axis inflorescentia? pedicellique glandulosi; folia latiora;

corolla fere duplo major; faux minus constricta; calcar arcuatum. —Ut

in typo capsula? ovoidea? sunt, nee globosae.
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X
Frutex mediocris S. hastalse habitu; sub cortice lignum valde slriaium.

Rami glabii, plerumque patulo-divaricali. Folia sat parva, oblonga aut

cUiptico-lanceolata, unduUito-denliculata, supra glabra, subtus nervis ele-

vatis etiam reticulatis, ab initio piloso-tomentella, demum utrinque gla-

berrima, acumine brevi recurvato terminala. Stipula} magna\ glabra*,

semicordatoe. —AS. Boutifjnyana E.-G. Camus {S.cinereax haslata Hout.)

amentis minoribus gracilibusque et stylo brevi.

X Salix Mantzii Uouy ; S. incuna x nigricans Manlz in herb, Rouy, —
Arbor parum elata (1-2 m. longa). ramis adscendentibus primo pubescen-
libus deinde glabrescentibus aut glabris, atrofuscis. Gemmii? glabrae Folia

elliptiro-lanceolata, basi et apice attenuata, acutiuscula vel obtusa, mar-
ginibus planis aut sat revolutis lax6 dentato-glandulosis sed versus apicem
integerrimis, supra puberula demum subglabra. subtus vald*; crispulo-

lomentosa nervo medio elevato sed nervis lateralibus pauHo prominulis;

petiolus brevis. Amenta coa3tanea;masculahodieque non cognita; feminea
breviter pedunculata, elongata, cylindracea, tarde laxiflora, squamisobo-
vatis fulvis, subconcoloribus et vix ad apicem spisse coloratis, parce vil-

losis sed superne longe ciliatis. Capsular elongata* angusLe ovoitleo-conica*

pra:sertim versus apicem villosa?
;

pedicellus nectario 3-4-plo brevier, squa-

mis duplo circiter longior. Stylus brevis; stigmatibus purpureis oblongis

et bifidis.

M. Lutz donne lecture de la eommunicalion suivanle

V

Sur quelques plantes rares ou nouvelles

de la flore de France;

PAR M. LE D"- A. BIAU.

J'adresse aux membres de la Societe iine premiere Note con-

tenant la description de plusieurs esp^ces ou varietes inedites et

Vindication de localites nouvelles pour quelques raretes de la

flore frangaise.

Eupatorium Lemassonii Biau nov. sp.

Planta erecta, robusta, circa 10-12 dem. alta. Caulis asper, pilis satis

longis et rigidis. Folia plerumque Integra, ovato-lanceolala, opice longe

acuminata, ad basim attenuato-cuncata, dentibus wagnis (3-4 mm. longis)

marginata, viridia, translucentia, patula, et etiam inferiora decumbcntia.

Involucri squamae wiajor^s qua m in Evpator. cannabin. (Cetera ut in Eup.

cannab,)

de

d

poils, les dimensions du pericline. Le caractere fondam


